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APROPOS DES [ŒUFS

CULTIVATEURS :

COURS DE L’HIVER 1915-1916
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O.-E. Dallaire, Directeur, 
St-Hyacinthe, P. Q.
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Sous la direction de M. Alphonse Désilets, 
B. S. A., agronome officiel du district, deux 
expositions avicoles se tenaient, le 7 dernier à 
L’Ange-Gardien, et le 9 à l’Académie de Beau- 
port.

A l’Ange-Gardien, l’École rurale No 1, diri-

La Convention Annuelle de la Société d’In­
dustrie Laitière aura lieu à Farnham, comté de 
Mississiquoi, les 1er et 2 décembre 1915.
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ducteurs au milieu des troupeaux de pondeuses, 
coûte annuellement aux cultivateurs de ce pays, 
un million de piastres. Cette perte s’explique 
d’œufs fécondés, qui sous l’influence de la cha­
leur de l’été subissent un commencement d’in­
cubation et, par suite, arrive avariés au consom­
mateur.

Le 20 septembre dernier eut lieu dans la salle 
de collège une conférence qui fut, comme d’ha­
bitude, intéressante et bien suivie. Les parois­
siens de St-Guillaume s’intéressent à ces confé­
rences et c’est bon signe ici comme partout ; 
On veut améliorer le mode de culture et profiter 
des méthodes les plus nouvelles que le Départe­
ment d’agriculture s’efforce de populariser.

M. Brown, agronome, parla des « silos » et 
dans une causerie courte, claire, où rien ne man­
quait, il indiqua les moyens pratiques et néces­
saires pour que cet accessoire si important de

Magnan a encouragé ces derniers à vontinuer 
dans leur marche vers la conquête du sol par 
les méthodes rationnelles et a su laisser dans le 
cœur dés jeunes un peu de cet enthousiasme 
qui le caractérise. M. Désilets a remercié les
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6° Conservez les œufs dans un local frais 
mais sain, c’est-à-dire absolument exempt d’hu­
midité ;

7° Il est bon de recouvrir les œufs d’un linge 
léger, pour empêcher toute détérioration.

8° Ne conservez jamais les œufs dans le 
voisinage de substances fleurantes, telles que le 
pétrôle, les oignons, le tabac, le poisson, etc. 
Les œufs absorbent facilement les odeurs am­
biantes.

9° N’offrez jamais en vente des œufs que vous 
savez mauvais, ou qui ont passé par l’incuba­
teur.

10° Ne lavez pas les œufs ;
11° Les petits œufs, les œufs avariés, salis 

ou vieillis, ne devraient pas être offerts au 
marché ;

12° Les œufs destinés au commerce ne de­
vraient jamais être exposés, ni à la pluie, ni 
même aux rayons directs du soleil, ni même à 
une température un tant soit peu élevée. Les 
œufs constituent une denrée des plus « péris­
sables ».

13 ° Envoyez vos œufs au marché, le plus sou- 
'vent possible, et cela dans des récipients conve* 

nables, afin de prévenir la casse et les avaries.
14° La saison de l’incubation terminée, ne 

laissez plus de reproducteurs avec les pondeuses. 
Un bulletin du Département de l’Agriculture, 
d’où nous tirons la plupart de ces conseils, dé­
clare que U présence, après le 15 juin, des repro-

1° Ne donnez aux troupeaux de pondeuses 
qu’une nourriture propre et saine. Voyez à ce 
que cette alimentation contienne en propor­
tions convenables des éléments : 1° de nature 
végétale ; 2° de nature animale ; 3° de nature 
minérale.

2° Tenez le poulailler absolument propre, 
sain, bien aéré et bien éclairé. Que les trou­
peaux aient à leur disposition de l’eau propre, 
dans des vases propres.

3° Que le nombre des nids soient suffisant 
et que les nids soient plutôt obscurs.

4° Prévenez ou détruisez toute vermine.
5° Récoltez les œufs au moins une fois le 

jour, lorsque la température est fraîche, et deux

gée par Mlles Cloutier et Marquis, prenait des 
airs de fête pour recevoir les représentants du 
Ministère Provincial de l’Agriculture. Dix- 
neuf exhibits de Plymouth Rock et Rhode 
Islands, provenant des œufs fournis, ce prin­
temps, par le Service Avicole, et formant une 
collection de 167 sujets de première valeur sont 
entrés en concours. Vingt-trois prix ont été 
décernés aux plus beaux trios, deux poules et 
un coq, aux plus beaux coqs et à la plus belle 
collection de troupeau. Des conférences ont 
été données par MM. L. Picard, chef du Ser­
vice Avicole, A. Désilets, agronome du district, 
J. C. Magnan, agronome de Portneuf et Cham­
plain, et des démonstrations de chaponnage et 
d’abatage furent faites par MM. M. Pagé et 
Art. Chabot, instructeur du Ministère. Des 
félicitations spéciales sont dues aux dévouées 
institutrices qui ont fait servir par leurs élèves 
un programme de chants des mieux appropriés. 
L’assistance comptait plusieurs amateurs et 
cultivateurs de la paroisse et du voisinage et les 
dames les plus distinguées de l’Ange-Gardien 
ont tenu à honneur d’encourager par leur pré­
sence cette œuvre d’avancement agricole.

A l’Académie des RR. FF. de Beauport, sa­
medi, le 9, les exhibits étaient au nombre de 29, 
réunissant 186 sujets de concours. Ici comme à 
l’Ange-Gardien, les troupeaux en majorité de 
qualité supérieure manifestent une application 
sévère des enseignements modernes et l’adop­
tion des meilleures méthodes d’élevage et de 
sélection. Les visiteurs ont remarqué surtout 
des troupeaux de Wyandottes et de Plymouth 
Rocks absolument irréprochables au point de 
vue d’élevage. Les hauts prix ont été offerts 
que les élèves concurrents n’ont pas voulu accep- 
ter, préférant continuer dans la voie progres­
sive leur prospère industrie. Des conférences et 
démonstrations ont été données par les mêmes 
officiers qu’à l’Ange Gardien. M. Picard, chef 
de Service avicole a félicité chaudement les 
RR. Frères et leurs élèves de leurs succès. M.

1er cours. — Du 15 au 30 novembre, pour les 
experts-essayeurs de lait et de crème seulement.

2ème cours. — En Anglais, du 6 au 24 décem­
bre. (Expert Testers and butter or cheese 
makers).

3ème cours. — Du 10 au 29 janvier, pour les 
fabricants et experts.

4ème cours. — Du 1er au 24 février, pour les 
fabricants et experts.

Sème cours. — Du 28 février au 18 mars, 
pour les fabricants et experts.

6ème cours. — Du 20 mars au 11 avril, pour 
les fabricants èt experts.

On devra écrire pour admission à

Il se fait un mouvement pour que les œufs 
soient payés suivant leur qualité. Cela est 
juste pour tout le monde. C’est dire que tout 
œuf mauvais sera refusé, que tout œuf vieilli 
ou de seconde qualité sera payé un prix inférieur, 
mais que le plus haut prix possible sera payé 
pour les œufs frais et convenablement classi­
fiés.

Et, à ce propos, voici les conseils que le Frère 
M. Liguori donne aux cultivateurs. Lisez-les 
et faites-en votre profit.

élèves et toute l’assistance du témoignage non 
équivoque d’intérêt porté par les populations 
de son district à la chose agricole.

A Beauport et à L’Ange-Gardien, les prix 
décernés consistaient en outillages et ustensiles 
nécessaires à la pratique de l’aviculture, nids 
à trappe, trémies, mireuses électriques et ovos- 
copes à lampe, abreuvoirs, trousses d’abatage, 

. etc. Cés récompenses ont été fournies par le 
Ministère Provincial et par les amis de l’avicul­
ture des environs de Québec. La Cie J.-A. 
Gaulin avait mis à la disposition des instruc­
teurs une série complète d’articles de démons­
tration.

Ces premières expositions avicoles scolaires 
dans là province laissent espérer un succès tou­
jours grandissant et signifient que les enseigne­
ments et démarches faites par notre Gouverne­
ment pour le progrès agricole du pays ne reste­
ront pas lettres mortes.
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